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du 1-c. M. I.Hhelle nous dit qu':i a preo ru un d
tnnie d'ut mo .irnq .liene. gls le.In bois, en , parta n

du il,'el que ptrtont il a vn dès 'buis .age:bes e
d'.x<ell nte. terres. Les~ Rsa MM.on't dit la.'mess
iA la 'ftfe' du mnicu. l>ans' eet endroit où l'anné
'der: ire ene~ore, il n'y avuit iucv n i'tablissement
pins de cinquuate coloist naisaint à cette mes e.

Paîrtout es c olorns se moi trent cos.tentrs de leur i.o
et plein d'espémace pour l':.venir. Les défrichement
se fi.t avtc ripidi' et les 'tabli. mnts suugiesop
coluimxe pair enchuntement. Qantre iourvelles.ilussi.on
son t d, venucs néce»aires depii. le lrntemps, mi.,siron
où tout mainqiue a encore, sauf des Ames .s uveLe
colons de ces missions ont exposé aux exi lo'èeté~rK 1
be&oin prsestnntt où ils be iro.vent ; ils désiciitir
out ivoir tinte cloche dans ch:e n des étiabli.enîi.ït

pour les al.peler :u service ieligieux loisqu' ilã sió
viités p:.r un prétre. Poutr le colon '.tti -li<ioe
e son harmoi.ieux de la cluelit, est tout un >yn

bol . ., . '

C'ept au èon de la eloebe qut'il a épiouvé les forte
émotion.s q,-i font époque d.ans ,a vio et qui ne 'f
facent j m 1i; tu boit de la cloche, il a f.it sa pre

m eo con.muniont. il a été coi.-6mé, il s'ert m'rié,ila.
fait .baptiser' ses 'er.f:ints'; au tont de la e orhe, il' a
nsisté aux.grandes tt .sol!onnelle., cérémonies de l'é
gUu-o qui remuont si profondê , nt l'âme catholique;
au-son (le la clo-he il a assisté aux fuinéiaillos do ses

proches et 'de ses amis; los so de la cloLhe résum"
donc toute sa vie religioni.-e et on q elque :ieu qu'il soit,

»so con:.idore' comme exule si ce' on aii rae vi:n .t
pasi le réjouir et la consoler. péroiis, que, p armi-les
amis dela co'onisation, il se trouîver-a des e' rd 'as'ez
gérnéreuix pour p.ourvoir a ce premier ,beso)in ies' brakves
co'ors qui donnent le bon 'exciel leur.. compatriote.s
en s''titblissn nt sar nos torres···inc aou 'lieu de

a'expiati'ier' ';< ' · · · ·. ·. :.•

'On s'occupe actueliement d'o'uvrir ln chemin de 25
:Mil lés coduisaînt:do Saint.Jovite aïsn in'c Nominingue;
d'i tn'Bl t'ù ce -p rèéoti, 'on lie' reneonieasu u'lct' t cesemin ' ' *"'í Sral u etitilo

c eh grand ail atge aux colis.
L'besoin d'un bdreut'dô'j.ôhtaa à Id éhntëa'ux-Irhqîoit

e faitviv'emnt sen-tir< On' doit dmatider j•uoàhlindé
ràéat'eette po.ste n gouvernernent gii'.'em e
sii'n doiute, de :îtiblir.

'Le Révd Péri RiayiaeC, en ;isitant lés défrichements
de la- che au;x Iroeqtois s'es-t tou-bvé 'stibiteniént en-
tou ré piar le'fe;u'cqi coturnit dans les alattisai il'n'a pu
traverser le :erc:e eiflanmé qui ritÔiiraitqu'en se
b-frilahtla figure et l 'nian. En dépitdec et acèident
qui*eutlti étre funeste, le Ré%d Père 'èst'-evenu 'en
chanté de bon voy:ige. Il décl-e iq .i vet.l'eûitèidre
q..celsi.vbilée'd'Otuw est un p ys miagnifique étr qui

uoff.oe'u mo- cultivutenais des établisemn·u file.'.et
mLVii;.tutgeItX po. r ld n ISonft..t

]E'parous nom de ee o qi ie t à 'nouas; jtons y
aoil o marphiedtoan 'utio.': :'e t) 6 seul noyon dç

l'cmnh; lr''enrer-eèi.ed
.LoR .vdPèru actie' -entré''eh e'hmrgna

po r'Ia'noavellfilsann. Le 'Caandien unntoîce que
* a vi-iti g ild' 'vien t du faire SL. t>&'lh d '3 il Boutuc

en'fave -'r dc lu- coliit "'u été mn vai bicS
I( ur "a húu edttu oe nati~onalù .'èo 1 toue

'heli j.eWtjn nci. 'ic-:n'iit Leu citoyén~ dolLi3té:ed
sont L.ca d'i5$os'éeà:'atiivr- 'ees'drf"eilWi'et. s favoli: ie

de ote, le: rs forces. leatriotique mouiveient de la
t C<oloai.;stion. Le Rvd P èr. Lac:se a' dt apìès co a
t se rndi-e i Lévis îit i.''d'dreer _ arole 6 su

e même sieit aux eiuoyons de cetto ville.
e'·Le·17 de j in,'le Revd Petre L nesse donnait ue
', confr'neeisur la colonisation, à la Salle Jacques Car.
tier li St. Rot-h de Québec. Un grand nombro de dé.

t li5ïtés de l'A-.emb ée Igislative. y alssist:ienit; n
lie pouv..iti mieux té'm.i"ne· Ie litéret que eorto

t. nnls lérislau.eur a I 'imp1ortainte cautise 'de~ ta co'oni.aa.
a.tiónr .' . ' s

., ; \ ons apprenons avecbeaucoup de plai.sir la io.
s rinatîiori de Onésirme Gauihier, écr., député du comté

e de Chialevoix 'I la Chambre de Québec, comhme mém-
lbre du. ConsiÀl 'd'aigricultrie do la Provinc de· Qué-

., b, ,'en rempîla'emnent de David" A 'Price, écr., d'ont.
t Il ehdiîe est devenue vacante.

A rpros 'agricu/ture. -Unt corespondant d'Ottawa
no .tIé,caitù a sujet de l'agriculturo quelques remarques,

IAin 'd'abreger, nouse avion. p*ris la libérté'
s de donner in résumé deéc·tte"lettre Il croit'qu'un

des moyens d'améliorer i'atgi-icultnre serait de 'placer
.'dans cha.i;e Ecole Normle un professeur'd'agrical-

ture; chaque école devrait pos>éder un eert:.in -lopin
do-tie'qe les-élèves iultii-erai(nt s.oula sîrveil-
lance du maître. Les revenus en seraient consaicrés
au paiement du salair'ede l'instit'ute~ur, de sorte que le
gouvernement n'aurait guère'à-débourser pour.,cette
fi.n

: ,:Not-e'corre-pondant propose la lecture des joiirnaux
quxii traitent de l'art agrieole comme un des'principaux

m ~oyend d'attiverle progrè etd so'rtir de la 'routirie
qui aijourJ'hui r:gie toit en fait d'ágricultire.--
Courrier du Canada. ' . . - . ,

VYo.ici d'un alltie côté quelques remarqec de M. l'.-
criv, ihdu.Gaiadiën, qui:.sot on't v.ivement appréciées
par les amis de l'agrlctltui e':

Que l'on donie à'laclasme agricole l'attention à
laquelle elle a droit, qe l'on f.isse de là colonisa'tion
et de'l'agricultiiela bse 'deho'tfo action politiiiü
ftieiê. et l'oli 'er l.'penle disea'à'ont'rib uer
dbéralement à une anigrentation.du revenu.,

".Dans Neîtte politiqüe: est notre, avenir, nous e
avons l: f.rrme con6ance. E:le est la clef de voûte de
nótr'édiifice' urovincial.;

"Au lieu d'éprpjîil:er tant bien que mal et pluI'mal'
que bier, une somme d cent- cju-ia nte 'ou cent c'in.

quanite mille piär-tres l1 air'an pot r sligriculiure et là
còlonisatio dòoblôns là chiffré de J'octroi, confio:is.

ecii la disdibution et la surveillince à 'unè oigrniisatioii
spéuiale qui inspirera et*inipoaera'la confiarice. Et la
classe agricole sera prête à'fnire sa part dees. crifices.

'-e le- be oinîs publics exigent Notre popuiluttioi À.
.tääz.z eg itritoti-m c poui•. cc>m 'etudr'e soit devoir 'au

Joirs i..tril,.nisielle a d'ro4i. 1tedre'de cea
nui la gouv;'r.ontL tos les eff rt pos-ibles ponr'a
légers fin :deau qu'eile est app'e à jorLr. '

Mörcr'ei9 .:outr:snt, îo" a nistioun. au ne séaince
soWnrdllai.ùñei piurlé nienbries di1' l'Académie

* n idr6 là, flefede leir 'éî a.é ju'ieriouu- • R .
véi-'iŠIeh;lãTiddcl c. *

'Cc't .éa'.&deeait ètre le cou nrtôn m dis
~albiu' fu ''édt'iié itin'.otés toR lis" memb edde

cete 'iluun"iîl cirdio'AIls'neu'pnvaien offs lr
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